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(Zj'est; an SRénage
13 .A. L X_. -A_ IKi

Homme et femme, chose normale !
Tous les deux laids comme des poux
Vêtus d'une façon banale,
Et fichus comme un pain d'un sou
Marchant silencieux et mous...

Sont-ils liés par le collage ?
Est-ce l'épousée et l'époux ?
Assurément ! C'est un ménage.

Deux jeunes gens au minois pâle,
Le front couvert de cheveux roux...
Leur allure n'a rien de mâle,
Et leur regard est par trop flou.
Ils s'appellent entre eux : mon chou.
CaUypiges comme des pages
Et parfumés à rendre saoul :
Assurément ! C'est un ménage.

Ces fillettes au teint d'opale
Qui se donnent des rendez-vous
Qui, prises d'ardeurs sans égales
S'étrêignent en des baisers fous
Et s'adorent par-dessus tout..
Pour elles l'homme est un sauvage.
Fait pour soulever le dégoût !
Assurément ! C'est un ménage.

Envoi :

0 Princesse, il me serait doux
De dégrafer votre corsage !
Et qu'on puisse dire de nous :
Assurément ! C'est un ménage.

Idoine.

Mme I MARTIM dactylographe: Travaux JeJ. IYIAnl!N, copie. I. rue Maeuelone,
===== MONTPELLIER

A la Gloire de M. Pierre BLOND

En sa manière.

Poète aux yeux prolonds et clairs,
Rayon d'azur né d'un faisceau d'éclairs.

Conférencier an Iront rigide,
Pierre Blond viens à nous, Toi qui portes T/Egide !

Élève à l'Idéal les éphèbes impurs,
Fais jaillir la Lumière en leurs cerveaux obscurs !

Épave que nul Uanc n'a conçue, ô Beauté !
Inviolable aux immortels eux-mêmes,

Sans tache tu naquis dans les Pensers suprêmes
El ton génie est fait de Pureté.

Elève à l'Idéal les éphèbes impurs,
Fais jaillir la Lumière en leurs cerveaux obscurs !

Entends-nous. Pierre Blond! l'heure présente est sombre ;
Tandis qu'on va suivant des poètes sans nombre,
Incertains et tremblants nous trébuchons dans l'ombre !

Mais ton âme frémit.. ! Pierre Blond entends-nous!
Tes rivaux enivrés par l'orgueil des conquêtes
Elèvent nos enfants ; viens abaisser leurs têtes ;
Surgis comme un fantôme en leurs coupables iêtes,
Courbe enfin pour jamais l'Esprit à tes genoux.

Choisis, pour libérer le inonde,
Dans ta classe instruite à ton gré

Les disciples émus de ton Esprit sacré ;
Fais triompher la paix féconde.

Élève à l'Idéal les éphèbes impurs.
Fais jaillir la Lumière en leurs cerveaux obscurs !

Conférencier sublime, inoubliable esthète,
Noble (ils du Clapas à la barbe d'argent
Vas. d'un geste ineffable, idéal et puissant,
De l'âme de nos fils achever la conquête ;
Toi, de la poésie inerme anachorète,
Chasse l'obscurité de l'Eternelle Nuit

Où plonge parfois ton œil glauque
Dans l'iuiarcessible déduit
De ta Muse de ventriloque.

Élève à l'Idéal les éphèbes impurs,
Fais jaillir la Lumière en leurs cerveaux obscurs !

Des générations entières te devront
De connaître Gliarcol, Nancy, la Salpétrière ;
Tu chantas les bienfaits du «.lub » et du Clyslère
Du Bidet, de la Douche et du saint Adultère

Dans un sonnet nauséabond.
Tu perças les secrets des pollakiuries
Et des méfaits du diplococque de Neisser,

Plus insondables que la mer,
Sans souci des bégueuleries.
Source de toute intelligence,

Ceux-là seuls sont des fous qui t'écoutent en vain.
Répands sur eux l'Esprit divin,

0 prêtre universel de la sainte Science !

Élève à l'Idéal les éphèbes impurs,
Fais jaillir la Lumière en leurs cerveaux obscurs

CÎBante la Guigne au., nez verdâtre
Dans un poème comateux,
La Muse ne t'est point marâtre
Ecrivain myxœdémateux ;
Gouune le. Duc de Maguelonne
« Barbe » les générations ;
Fais chanter par ton Antigone
La Liberté des unions,
Car Ilérenger le le pardonne
Pou" les repopulations.

Ainsi tu passes, légendaire,
Comme autrefois le vieil Homère,

De village en village enflammant de tes chants ■
L'Ame silencieuse et sombre des paysans

Dont tu pénétras sans snobisme
Les esprits simples et puissants
Dans un troublant cathétérisme.

Élève à l'Idéal les éphèbes impurs,
Fais jaillir la Lumière en leurs cerveaux obscurs

Tes belles odes pindariques
Exaltant les vertus civiques
Portent ta réputation
Dans les milieux académiques
De Latte et de îjubst intion.

Tout chante, Pierre Blond, ta Muse surhumaine
Et, de tes vers ailés, la grâce souveraine.
De Fabrègues au Crès, de Murle à Palavas
Le peuple entier redit avec enlhousiasme

L'ode à Charcot et l'ode au cataplasme,
Et les roseaux du Lez te prennent pour Midas.

Poète aux yeux profonds et clairs.
Rayon d'azur né d'un faisceau d'éclairs

Conférencier au front rigiue,
Pierre Blond viens à nous, Toi qui portes ILEgide I

Doël Judas.

A ycsunqr BILLARDS de Match, marqueH iLilUDL Brunswick, état de neuf, Très
bonnes conditions. — S'adresser au Bureau du

— Journal. —

qu'il lui sembla apercevoir, tout là-bas, au fond
du couloir, se montrant et disparaissant der¬
rière les aspérités des rochers, une lueur va¬
gue et pâlote ; c'était comme un rayon de lu¬
ne, un faisceau de 1um ère qui trouait l'air
pur de la grotte et venait s'épanouir sur les
rochers.
Mr- Cornwest tut tout naturellement fort

étonné ; mais, comme l'apparition n'avait rien
de bien terrible, notre homme s'avança pour ob¬
server de près le phénomène lumineux.
Le professeur, selon son habitude, cherchait

une explication sensationnelle à ce qu'il avait
sous les yeux, lorsque soudain le rayon lui
tomba brusquement sur le visage et le laissa
presque ébloui ; et lorsqu'il eut retrouvé ses
facultés visuelles, il fut complètement stupé¬
fait.
Il faut dire que Mr Cornwest était à cent

lieues de penser à ce qui se trouvait devant
lui : c'eût été le plus terrible monstre des
temjps tertiaires, un brontosaure, un iguano¬
don, ou même le gigantesque tricératops, dar¬
dant sur lui des yeux phosphorescents, que le
professeur n'eût point été étonné, ce qui ne
veut pas dire qu'il n'eût point eu peur, car il
s'attendait à quelque chose de considérable ;
mais, vraiment, ce qui se trouvait devant lui
le surprit aussi considérablement.
Pourtant, il n'y avait là rien de bien ex¬

traordinaire, et s'il eût été doué d'un raisonne¬

ment plus logique, Mr Cornwest aurait trouvé
cela tout naturel.
Or, cela, n'était autre chose que le corps

vivant et la lanterne allumée du professeur J.-
W.-B. Atlaston qui faillit, de saisissement,
tomber en pâmoison devant son collègue.
Une émotion aussi considérable de part et

d'autre, suivie d'une impression de parfaite sé¬
curité, rendit les deux professeurs tellement
heureux qu'ils se jetèrent dans les bras l'un de
l'autre.
iMr Atlaston, qui voulut plaisanter pour faire

semblant de n'avoir pas eu peur, déclara « que
la rencontre de son collègue lui avait fait une

impression aussi forte que celle que ferait la
vue d'un gigot de bœuf à un naufagé du radeau
de la Méduse ».

La valeur littéraire de cette appréciation, quoi¬
que très relative, lut, en raison des événements
précédents, tout à fait du goût de Mr Corn¬
west, qui, pour ne pas être en reste, se mit à
raconter avec volubilité son voyage à travers
la caverne.

L'aventure du carrefour, où les deux profes¬
seurs s'étaient si logiquement éloignés l'un de
l'autre, les divertit fort et ils conclurent que
s'ils s'étaient rencontrés malgré tout, cela pro¬
venait, à n'en pas douter, de ce que la grotte
tournait en cercle.
A l'endroit où ils se trouvaient, le couloir

se divisait en deux ; c'était sûrement, à leur

avis, le carrefour de tout à l'heure, et sans
hésiter, sans même penser à regarder si le
fromage était bien là, toujours aussi lamenta¬
blement écrasé sur le sol, les deux explora¬
teurs, causant très fort, et d'un pas alerte,
prirent le chemin qui devait les ramener au
trou de Bull, et de là sur le sol, auprès de leurs
confrères.

VIII

Il était à peu près 3 heures 45 de l'après-
midi, lorsque le troisième explorateur du trou,
le paléontologue Justus-L. Physias, quitta le sol
pour descendre lui aussi dans l'abîme.
Il paraîtra peut-être extraordinaire que, mal¬

gré les renseignements et les bonnes nouvelles
que L.-G. Cornwest avait téléphonés sur le sort
du premier^ explorateur, un, troisième savantait persisté à vouloir descendre dans le gouffre;
peut-être cela tenait-il à ce que Mr Physias
voulait étrenner ses leghgins de peau de bœuf,
?u Su.®' .sachant qu'il n'y avait aucun danger,
il désirait lui aussi contempler de ses propres
yeux la merveilleuse caverne qui avait arra¬
ché des cris d'admiration à ses deux collègues.
Il faut croire que cette dernière raison était la
bonne, car lorsque Mr Physias eut touché le sol
de la plateforme, il s'avança dans la grotte
avec lenteur et componction.

(A suipre).
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LE (( DARO » DE JOËL DUMAS

Visions Tristes
A l'heure où le soleil disparaît, laissant

des lointains violets et roses, où la mer se
brise avec un charme infini, j'ai vu, accou¬
dées sur les balustres des femmes aux
traits pâles, dont les yeux profondément
cernés rêvaient à je ne sais quels incon¬
nus !

— J'ai écouté pleurer, dans le mystère
des nuits, la plainte des chansons tristes,
tes harmonies lointaintes des violons, le
chant des harpes-..

— J'ai rencontré des jeunes filles déses¬
pérées rôdant autour des précipices pro¬
fonds, dégoûtées de vivre...

— J'étais à l'arrivée des longs trains
blancs, où des milliers de mourants, con¬

damnés par la médecine, avaient pris pla¬
ce. Ils allaient, l'espoir au cœur, tremper
leurs membres décharnés dans les eaux

glacées de Lourdes, et j'ai répété les vi¬
brantes incantations des foules...

— Par-delà les grands murs des hôpi¬
taux, j'ai été témoin de terribles agonies ;
j'ai entendu monter des gémissements et
des râles, alors que tout au dehors sem¬
blait sourire, et que la brise drainait à tra¬
vers les fenêtres ogivales les senteurs lour¬
des des chrysanthèmes.

— J'ai vu des malheureux torturés par
la faim, pousser sous le ciel du Midi leurs
cris de désespoir, des sinistrés au' visage
hâve mendier un morceau de pain...

Un soir où la lune argentait les ifs, j'ai
épelé les croix blanches d'un cimetière...
Chères impressions ! Heures tristes !

Vous êtes l'essence même de notre vie.

Aussi lorsque je vois passer au loin des
rires, je me demande s'ils ne cachent pas
d'immenses douleurs, la déroute d'âmes
qui resteront à jamais inconsolées...

Pol VI.

i i 1 J l 1 i 1 i i i i 1 +

en libkaiiue

I Les Heures Tristes P"<i N--
Par POL ¥1 M"

—H

Le Dard essaie d'être spirituel en me sup¬
posant l'intention d'un article qui « devait »
être une réponse à une lettre de Joël Dumas,
Je n'ai jamais eu l'intention de répondre au

génial auteur de Délicieusement...!! pour l'ex¬
cellente raison que j'avais des torts envers lui.
En effet, en citant de mémoire ses vers

(sont-ce des vers ?) je les avais malencontreu¬
sement estropiés. Ils n'en avaient guère
besoin, les « pùvres » !
Mais puisqu'il veut en reparler, parlons-en.
Si telle mésaventure m'était advenue, j'au¬

rais été fort heureux de voir sabotter mon

texte et me serais prudemment laissé attri¬
buer des petites horreurs, moins atroces que
les miennes, mais Joël Dumas prit sa plus
belle plume et répondit en ces termes :

« ...L'on me fait dire,
Ah ! mes livres ! mes pauvres livres
Qu'avez-uous /ait de mes livres ?
Voici que sur la roule je viens de voir passer nui

[sœur.

Paul Bourget aurait pu écrire cela, (mon
Dieu I les Nostalgiques n'ont rien de transcen-
dental, mais c'est tout de même un peu plus
fort que Délicieusement...!!) moi, Joël Dumas,
j'ai écrit (comment trouve/.-vous ce MO-A,
MO-HA, MOHTIAH ?) :

Ah ! mes livres mes pauvres livres
Qu'auez-vous fait de mon triste cœur ?
Voici que sur la route vient de passer ma sœur
Et je ne l'ai pas arrêtée au seuil de ma demeure.

Espérant..., etc., etc. »
J'avais attribué à Joël Dumas trois vers ridi¬

cules, il m'a fait remarquer avec juste raison
qu'il en avait écrit quatre totalement stupides.
Dont acte.

Max Erith.

v v V Y Y
T ï î T

jy o 6 o* 6 o

T T t T ï t

Notre Concours
de Chapeaux
XXVI

Je ne puis pourtant pas le quallier de minus¬
cule, mais décidément... non... il n'est pas très
vaste, du moins dans le sens où l'on entend ce

mot aujourd'hui. C'est à peine si les ailes dépas¬
sent d'un doigt les épaules.
De paille jaune, presque fauve, il n'a dans sa

forme ellipsoïdale rien d'anormal si bien qu'il
réalise une symétrie bilatérale parfaite rappelant
un peu le dernier genre d'aéro-monoplan type
Latham.

Garniture de fort bon goût. C'est là d'ailleurs
à n'en point douter que se manifeste le mieux le
génie fantaisiste qui présida à l'élaboration de
cet ingénieux couvre-chef.
Un ruban noir le couronne en diadème ; il

serpenteen savantes circonvolutions (intestinales?)
et se termine par des anses soutenues par une
nodosité, tandis qu'à gauche et un peu en avant
s'articule un timide bouquet de pâquerettes jetées
là dans un beau désordre.
On croirait qu'un doigt léger de fée a laissé

tomber là tous ces bibelots, rubans et fleurs,
soies et velours... ces velours surtout qui font

songer aux lèvres satinées de cette miniature
qu'ils enveloppent.
Imaginez ce mignon petit chapeau, élégamment

posé sur la plus délicieuse chevelure blonde
rejetée en arrière, cependant que le front est
encadré de deux bandeaux donnant à ce fin profil
la ligne pure d'une médaille antique. Ajoutez
encore le sourire moqueur, de lèvres folichonnes
et la caresse mutine d'un regard bleu si pâle, si
profond et si tendre.

John.

La description ci-dessus est un peu longue... mais
on fait les chapeaux si grands aujourd'hui.

Échos de l'U.

LE CONGRES

La Commission nommée par le Comité en vue
d'examiner le projet Pasquet concernant le Con¬
grès ne s'étant pas prononcée catégoriquement,
le Comité de l'Union a résolu la question. En
conséquence le Congrès national des Etudiants
n'aura pas lieu l'an prochain à Montpellier.
Pasquet va-t-il encore essayer de renverser ce

Comité qui, comme l'ancien, lui donne tort I

MODESTIE

La première préoccupation du nouveau Comité
de l'U. a été de se faire photographier. Selon
l'usage, la plupart des membres manquaient. Le
point délicat était la place que devait occuper
Pasquet. Prié de ne point se mettre devant le
drapeau, il élimina Albaret et comprima Peyron
afin de se trouver presque au milieu.
Allons! Allons! un peu de dignité, Monsieur

l'honoraire !

Nopees & 'festins
Hier au soir, à l'occasion des succès des

brillants maîtres Tolo et Josette, les bords du
Lez reflétèrent les orgies luculliennes, qui se
prolongèrent à la lueur des lustres.
Tour à tour, prirent la parole plusieurs des

joyeux compagnons invités à ce festin.
Pol VI but à la santé de ses chers amis, qui

triomphèreut au jeu de boules en honneur aux
examens de droit. II leva ensuite sa coupe à
YEcho, dont les succès et les virages, de plus
en plus nombreux et éclatants, révolutionnent-
la ville. Il félicita la Rédaction d'avoir groupé
dans toutes les Facultés de si nombreux colla¬
borateurs et un gérant aussi dévoué.
Idoine récita plusieurs ballades, parmi les¬

quelles Ceux qui marchent à reculons et Les
Chais, le nouveau succès.
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Chaussures TOBIE JULLIAN
23, rue de la Loge et 1, rue Jacques-Cœur

MONTPELLIER

Voir ses remarquables séries américaines
chaussant rationnel et parfait depuis 16.50 à
35 fr. — Seul dépôt d'Hanan. de New-York. —
Escompte de 5 0/0 à .1/.!/. les Etudiants.

Marc Cécy hurla quelques romances Lt'és ap¬
préciées, composées spécialement pour la cir¬
constance.

Raoul le Huitième inaugura la nouvelle danse
« la Repimpette », (pie M. Roçca créera à la
prochaine fête en plein air.
Toto récila des vers. Josette remercia les di¬

vers orateurs. Des feux de bengale jetèrent sur
les rives des lueurs féeriques. Une 40 chevaux
ramena chez eux tous nos camarades.

Nous remercions et félicitons encore nos

amis.

B os Eau isatis
Ecole de Pharmacie

Concours de travaux pratiques
i,e année : Médaille d'argent : Pouzol ; mé¬

daille de bronze : Fidélis. — 2e année : médaille

d'argent : Carreton ; médaille de bronze : Bouis-
son. — 3e année : médaille d'argent : Gau.

Concours de fin d'année
ire année : Fidélis. — 2e année : Carreton. —

3e année : Gau.

Bains de Paris. — Nouvelle Installation

Choses jfîutres
Nouvel Organe. — Sous ce titre, par suite

d'une information fausse nous avons la semaine
dernière porté sur les rédacteurs du Dard une
appréciation erronée.
Nous le regrettons vivement et prions nos lec-

teurs de ne point attribuer de fondement à nos
articles : Médaillon et Nouvel organe.

Départs. — Deux de nos amis, Gaston le
Cettois, et Raoul le Huitième, sont dans la tris¬
tesse, Les gentils oiseaux qu ils avaient appri¬
voisés se sont envolés pour quelques jours. Une
récompense est promise, à ceux qui lui couperont
les ailes et les ramèneront au logis.
Perles. — De l'Auto, 8 juillet: « Faber ayant

couvert les ;q8 kilomètres de l'étape Roubaix-
Metz en 14 minutes 9 secondes, soit , en 0 minutes

de plus que nous l'avions prévu... » Qu'espérait-
il donc, grands dieux ?

—

... Avec une sûreté de main remarquable la
dompteuse qui est à peine âgée de trente deux
ans... (Le Journal, 9 juillet, p. 4).
Au « Suburre ». — Frédéric LXIX ayant été

interpellé dans d»s rues avoisinant les « Etuves »

s'en est épanché dans le gilet de son ami Gustave
qui lui a expliqué les mystères cabalistiques des
rue Diderot et Loys.
Pauvre Duc ! encore si naïf à son âge.

Faculté des Sciences

Certificat d ctiides P. C. N. — 8e et 9" séries. —

Lavet, Larnaudie, Levine, Levvietf, Luciani, Mar¬
tin, Cazalis, Soulier, Traby, Mertizchianlz ; Mlles
Mégèrovsky, Miletsky, Testenstadt.
P. C. N. supérieur. — Mlle Ferrier, B ; Mlle

Roziès, A. B. ; Vinon, Carrière, Lévy ; Mlles
Burgues, Mugne, Carrière.

Diplôme d'ingénieur chimiste de l'Université. —

Chauvenet, A. B.

Certificat d'études supérieures de physique géné¬
rale. — Laport, A. B. ; Abinal, Viala, Chaptal,
Ratfaut.

Certificat d'études supérieures de botanique. —

Juillet, Marc Romieu, Mlle Mailinikotf.

Certificat d'études supérieures de chimie physique.
— Giraud, T. B; David. B; Mlle Prunac.

Certificat d'cludes supérieures de minéralogie. —

Bocqué, A. B. ; Bronqui, Aubouy, Arochas, Mlle
Moscoury

Certificat d'études de zoologie. — Foëx, Mlle
Bernard, A. B. ; Daucan, Mlle Hufnagel, Mlle
Langlade.

Faculté des Lettres

Licence es-lettres. — Mallel, Stoupan, A. B. ;
Liotard.

Ecole de Pharmacie
Ier Examen définitif. — Vidal, T B. ; Gau, B ;

Bairien, B ; Mannuel, A. B. ; Carbonnel, Augé,
Bertrand, Neveu, Martin, Michtl.

Faculté de Droit

Doctorat juridique
2» examen. — Gély, Décis

Doctorat politique
2e examen. — Bastide.

La session de juin-juillet a donné pour les diffé¬
rents examens de doctorat, les résultats suivants :

Examinés. ... 60
Ajournés .... 6
Admis 54

Résultats de la session de capacité :
ior examen. — Examinés, 24 ; admis, 20.
2° examen. — Examinés, 21 ; tous admis.

L'abondance des examens nous oblige à ren¬
voyer à la semaine prochaine les examens de la
Faculté de Médecine.

8^" Pour Paraître ""sea

Résurrection, conte russe. — Le Serment
par S. A. P. — .1 Lucienne, par Max
Erith. — Hyménées, par James Broadway.
— A propos de bottes (ode à Joël Dumas).

Faculté des sciences

La Faculté des sciences do Montpellier est,
autorisée à délivrer 1111 15! certificat d'études-

supérieures (certificat de cytologie).

Bains de Paris. — Nouvelle inslallaiion.

La construction de la plaza de toros de
Montpellier se poursuit activement sous la
haute inspection de mon éminent confrère
Manuel Refile Ftefilàn qui ne passe pas un jour
sans aller se rendre compte de l'avancement
des travaux et des aménagements.
Grâce à son concours éclairé plusieurs amé¬

liorations des plus importantes ont été appor¬
tées aux différents services.
Un bon point aux empresarios pour l'idée

iutelligenle qu'ils ont eue — une fois n'est pas
coutume — de s'adresser à des revisteros

compétents et éclairés au lieu de s'en tenir à
la routine ignorante d'un maçon ou d'un char¬
pentier.
Et nos remerciements à Manuel Refile à qui

sera dù ainsi une bonne partie du succès et
de l'excellente organisation des prochaines
corridas.

Lenos.

^ ^^ ^^

Allez tous
à l'Exposition d Hygiène et de Tourisme

VOIR

LE CINEMA PATHÉ

à l'Hippodrome
VOIR

Le Cinéma Guillaume Tell
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MAISON
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DU GRAND SI ROCH
17, Rue Saint Guilhem. — MONTPELLIER

Nos Vêtements sur Mesure ou tout Faits
SONT VITE RECONNUS

à leur Elégance et à leur Cachet
G.F^Af^D TAILt Lt.HU «g* Réduction à MM. les Étudiants

Les Vêtements pour TOUS SPORTS
SONT CHEZ NOUS L'OBJET DE SOINS PARTICULIERS

~iÀi\(C:

Quand enfin il pôurra s'ouvrir aux hyménées
Comme une fleur éclose aux rayons du soleil,
Ton coeur qui soupira pendant bien des années
Après ce jour heureux cl gai connue un réveil,
Quand,- sous les plis soyeux de la parure blanche,
Portant dans les cheveux des boutons d'oranger,
Tu graviras, modeste, ainsi qu'une pervenche
Les marches de l'autel, d'un pas lent et léger,
Tu cueilleras, alors, sur l'arbre de la vie
L'es fruits d'Or du plaisir, du bonheur, de l'amour.
Et qu'au ciel bien longtemps tu demeures ravie,
•Que Vénus te sourie eïrsOn divin séjour.
Trouve dans cet hymen et i'hysopc et le miel.
Comme un bourgeon vernalque la jeunesse pousse.
Que cette coupe d'or soil exempte de fiel.

Jtimes, 29 juin 1909.
M. Gancel.

-LES SPORTS
Le Handicap simple de. tennis organisé par

le Montpellier-Auto-Tennis-Club s'est terminé
par la victoire de notre collaborateur Fred qui
a triomphé assez aisément malgré son handi¬
cap de — 30.
Comme de juste, l'organisation fut parfaite

et les parties nombreuses. Malheureusement,
le public n'a pas assisté en niasse à cette
épreuve pleine pourtant d'imprévu. A signaler
les jolies parties entre Gélv et Congé, James
et Gervais, Fred et Smith.

Le Cogne de Service.

PETITE CORRESPONDANCE

Fiamma. — Un peu long. Dans un prochain
numéro.

Fay. — Faites-vous connaître.

Le ROI des Rafraîchissants
EST ENCORE

Le Petit Champagne - Fantaisie
Mousseux au Gaz naturel

1906 —;:Gis-KI> PI.IX MARSEILLE — 1906

H. RAMONAT, Propriétaire
1, Rue Cheval Vert. 1

Maisons Recommandées
(1 franc la ligne et par mois.)

Café des Facultés (2, boni. Henri-IV).
— Rendez- vous de MM. les Etudiants.
Consommation des lres marques. Sand¬
wichs, chocolat, choucroute, bretzels.
Papeterie - Imprimerie - Lithographie

Robert Sijas (2, place de la Prélecture).
— Fournisseur des Facultés de droit,
sciences et lettres, etc. Spécialité de
carnets, cahiers, corrigés, papiers clo¬
che et fournitures île papeterie. Cartes
de visite. Bonification spéciale à MM. les
Etudiants,

Chapellerie Caulet (25, Grand'Rue). —

Béret Etudiant, déposé. — Seul agent
des chapeaux Caps souples de la maison
Mossantet Ballon. fi. à MM. les Etudiants.

Mlle A. Maranges (4, rue Herberie, der¬
rière la halle). — Bonneterie, chaussures
et Mercerie. Prix spéciaux pour MM. les
Etudiants.

Maison Moderne (Mont-de-Piété), 15,
rue Baudin (lorétage). — Voir l'annonce
en 8° page.

u

MONTPELLIER-AUTOMOBILE
L

56, Avenue 11 & Toulouse Magasin d'Exposition : Rue Maguelone
tâ

*
*

Agence des automobiles Peugeot, Delaunay-Belleville, Berliet, etc., etc.
G-arage pour 500 voitures, ouvert jour et nuit—Location de Landaulets Automobiles

GRAND CHOIX DE BICYCLETTES " SAV1NG MOTOSACOCHES A MAGNETO ET ACCUMULATEURS
MOTOCYCLETTE « HEKSTAL " (E. N.) 4 CYLINDRES ET MONOCYLINDRES

Articles de Sport de la Maison Williams et Cia [• Pneus Michelin, Dunlop et Continental

PRIX SPÉCIAUX POUR MM LES ETUDIANTS
I] - -a ** w . P

□= =c
Maison de Tailleurs de premier Ordre

Voir les foules dernières Jiouveaulês de la Saison prinlemps-Elé
Réduction 5 o|o à MM. les Etudiants Grand'Rue, 19, 21 — MONTPELLIER

□: =□
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8 L'ÉCHO DES ETUDIANTS

©MfÉTIi S @J$Ét>lT
5 et 10 francs par mois

L'importance de ia Maison permet de
livrer en quelques heures les appareils
les mieux confectionnés, d'après les
procédés les plus récents. — Tout est
garanti.

M. MAXIMIN
29, fioul. Jeu-de-Paume, MONTPELLIER

/-i: A L'ABRI 11 bis, rue de la Loge
MONTPELLIER

FABRIQUE
PARAPLUIES

OMBRELLES
EVENTAILS

Le plus grand choix de CANNES de la région
Ftecouvrages — Réparations. — Toujours les dernières Nouveautés

Véritables Bijoux espagnols Or incrustés EGUIAZU
Réductions à MM. les Professeurs et Etudiants

Brasserie Moderne
Boulevard de l'Esplanade, 15

Se recommande

par sa bonne tenue
Seule dépositaire de la Bière

MUNICH KINDL-BRAU

Restaurant Universitaire
F. GEYSSE, Propriétaire

PLACE DE LA MAIRIE
(Centre des Facultés)

A la renommée de la bonne Cui¬
sine bourgeoise, recommandée à
MM. les Etudiants.

Pension depuis 60 francs
Repas depuis 1 25
Cachets depuis 1 10

Service et Cuisine soignés

fit/r
i r p
<vr<s», t l<j£.

nattée**'

PûL VI

Grande Photographie

CHATIN
Ex-Opérateur de Bacard

4, Rue Richelieu
{Derrière le Grand-Théâtre)

Spécialité de \ Portraits Artistiques
CHARBON - PLATINE

GOMME BICHROMATÉE - PASTEL

ET AQUARELLE

Reproductions en tous Genres

Spécialement lecommandée à nos Camarades

Aux Ouvriers Horlogers Réunis
Directeur : D. FRACASSY

Pour cause d'agrandissement, les ate¬
liers et magasins de vente ont été trans¬
férés au n°

24 de ia rue de l'Argenterie
. O fr. 20

. 0 fr. 15
. 1 fr. 50

. 3 fr.
. 1 fr.

Verre de monlr.
Aiguille
Nettoyage de Montre.

» de Pendule
de Réveil .

Grand Ressort
Soudure or .

Réparations garantie 2 ans

1 fr.
O fr. 25

Lt GRANDE MAISON MODERNE— MONT-DE-PIÉTÉ
BUREAUX & DIRECTION, 15, Rue Baudin, au 1er étage.

MAISON DE CONFIANCESeul Correspondant du Mont-de-Piété de Bordeaux, Correspondant avec
tous ceux de FRANCE et de l'ETRANGER

PRÊTS sur PENSIONS, TITRES, CONTRATS et QUITTANCES de LOYERS à ÉCHOIR
.A-CHA-T IDE TITRES, ETC.

Or-os Capitaux Disponibles

PRIME CHAQUE FIA D'ANNEE

IMPRIMERIE ARTISTIQUE
Fondée en 18

TÏÏOiRÂPHIE, LITH GRAPHIE, GRAVURE
Diplôme d'Honnei

Firiin, Montai
& SICARDI

Rue Ferdinand-Faltre
et Quai du Vei'danson

MONTPELLIER
• 99

Grands Travaux Administratifs
ET DE PUBLICITÉ

BRASSERIE TERMINUS
CAF- SABATIER

OUVERT TOUTE LA NUIT

Ernest COUFFINH AL
PROPRIÉTAIRE

Service de Jour à prix fixe
SOUPERS FINS

à la Sortie des Spectacles
Rendez-vous des Etudiants

J. BARASCUT
Chemisier-Diplômé

14, rue Aiguillerle, Montpellier
Faux-Cols extra, Hommes et Dames

à O fr. les deux

Cravates, Faux-cols, Gilets de Flanelle
CH F MISES D'HOMMES SUR MESURE

Prix fixe marqué en chiffres connus

La Gde Pharmacie Montpelliéraine
Du Docteur LAMOUROUX « *

Docteur en Médecine, Docteur en Pharmacie, Lauréat Premier Prix de
l'Université. -- Ex-Chef de Travaux pratiques à l'Ecole supérieure de Phar¬
macie. — Ex-Professeur à l'Ecole supérieure de Commerce de Montpellier,

Place de la Comédie- MONTRELUER
FAIT DES l'ItlX SPECIAUX A MAI. LES ÉTUDIANTS

TOUT LE MONDE BOIT

GALT1ER
Exquise

au GAZ NATUItEL de Monlpensier
Diplôme d'Honneur Londres 191

Grand Hall de Publicité
6, Rue Clos-René, 6

ÉTABLISSEMENT TOUT INDIQUÉ
POUR LA LOCATION

Des Appartements, Villas
ET CHAMBRES

Meublén ou non

Montpellier. — Imprimerie Firmin, Montane et Sicardi. Le Gérant : TOTO
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